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DISQUES

Le Michael Jackson des
Blancs ne se défend
pas si mal, après tout.,.

collaboration spécial* 

ir est vrai
qu'il a l'air

con, le Michael
J a c k s o n des
Blancs. Au collè-
gue de Repenti*
gny, Ian Anderson

confiait avec raison que les airs
durs et machos de George Mi-
chael et Michael lackson étaient
totalement dérisoires, étant don-
né là féminitude de leurs bouilles
habituel les . L'ex-crooner de
•wham se donne effectivement
une image «cuirette» particuliè-
rement épaisse. Cela dit, vérifions
la qualité de la cuirette, plus pré-
cisément le vinyle.

Il a peut-être l'air tata, mais il
chante , le monsieur. Et il a tout
fait sur son album solo. Peut-être
inspiré par Prince, George Mi-
chael a tenté le coup de I artiste
omniprésent, qui invite sporadi-
quement des collaborateurs pour
compléter sa production. Notam-
ment sur / Want Your Sex. qui
sent le style Prince à plein nez...

Bien peu de .choses à dire dans
ce Blue Eyed Soul qui swingue
tout de même fort bien. Les cli-
chés gros comme le bras, des sem-
blants de provocation comme /
Want Your Sex. Nonobstant ce
marketing ketaine et ce ramassis
d'évidences compositionnelles, la
voix de Michael —ou plutôt les
voix, car il y a de nombreuses su-
perpositions— atteint des som-
mets enviables. Des clichés bien
ramassés, quoi. Musicalement, ça

se défend : de toute façon, la plu-
part d'entre nous n'écoutons à 
peu près pas les textes de la pop
musique, alors à quoi bon s'éner-
ver? Ouais...

H y a même un slow gospelli-
sant, avec de l'orgue, ce qui fait
évidemment ressortir les très for-
tes aptitudes de ce chanteur. On
se souvient que George Michael
avait été un des rares Blancs invi-
tés au gala anniversaire de l'Apol-
lo Theatre de New York, vérita-
ble temple du showbizz afro-
américain . Ce n'est pas pour rien
que les blacks l'ont invité. C'est
pour cette voix plutôt remarqua-
ble, qui se démarque aisément du
troupeau. Il serait d'ailleurs mal-
honnête de planter Michael pour
ses textes piteux et ses fantasmes
graphiques: hormis l'orthodoxie
des sources et la faiblesse du con-
tenu, on doit parler d'un produit
à la fois dépouillé et solide, qui va
à l'essentiel, et assez habilement
d'ailleurs. De bons refrains, assez
accrocheurs merci. Un disque de
qualité, une production qui de-
vrait obtenir un succès certain,
tant sur le plan des ballades que
des funks synthét iques. Aux
États-Unis en tout cas, le micro-
sillon occupe le I5e rang, tandis
que la chanson Faith est déjà au
cinquième échelon du palmarès
de Billboard. Et on en fait tout un
plat.

Les pièces à retenir? Le tube ac :

tuel Faith (aussi le titre de l'al-
bum), / Want Your Sex, Hard 
Day, aussi remarquablement re-
mixé par Shepp Pettibone. Très
utile pour les partys.

George NHdSlT FAITH. Columbia 0C 40867 • 
cassette + disque compact.

PET SHOP BOYS

Pour faire sauter 
les salles de danse 
• Mononcle Kezelle, le Capitaine
Bonhomme et Oncle Pierre se-
raient fiers d'eux! Car les Gar-
çons du Pet Shop, Nell Tennant
et Chris Lowe, ont réussi l'un des
bons disques dance de l'année.

La musique de discothèque re-
visitée par la peau blanche, voilà
l'enjeu. Les Boys ont gagné leurs
galons dans le cadre d'une telle
production. Ces British sont tel-
lement subjugués par la musique
pop des Noirs américains que cela
finit par faire des petits. Et des
petits en santé.

Tout pour faire sauter les pistes
de danse. On a fait appel a diffé-
rents producteurs pour les pièces:
Julian Mendelsohn, David Jacob,
Shept Pettibone, Andy Richards,
Stephen Hague. Ça sonne, ça son-
ne au maximum. Très très forte
production, j'insiste. Le mixage
révèle une profondeur exception-
nelle. Et avec des refrains aussi
percutants, une voix de soliste
aussi identifiable, des échantil-

lonnages sonores aussi bien bom-
bardés par le Fairlight Computer,
on peut parler d'un amalgame
simplement dévastateur.

Les effets synthétiques sont au
poil, l'intention étant de faire
une musique aux fortes pulsa-
tions habillées de blanc. C'est
blanc de peau, aucun doute là-
dessus, mais l'on y exploite intel-
ligemment l'élégance mélodique,
le romantisme harmonique-néo
classique en certains temps, ce
qui peut devenir agaçant. Léché
au maximum. Le produit est émi-
nemment commercial, marche
presque aussi fort en Amérique
du Nord qu'au Royaume Uni.
Pet Shop Boys, ACTUALLY. EMI Manhattan
EU-46972 + cassette + disque compact.

TERENCE TRENT D'ARBY
Une heureuse découverte 

• Il a la voix haute, bizarrement
éraillée, il révèle une puissance
vocale hors du commun. Il a le
soul qui transpire quelque chose
de très prometteur. Etabli en
Grande-Bre tagne , cet Afro-
Américain risque de s'élever au
rang des plus grands chanteurs
blacks. Que cette prédiction se
réalise ou non, son produit est
tout à fait intéressant: dans les
sources, soul. R'n'B. comme l'ai-
ment les producteurs du Royau-
me Uni: la palette est effective-
ment ornementée de synthés, de
beats actualisés, de textures fort
différentes des réalisations US.
Ce qui devait arriver arriva: un
black américain revisité par un
environnement sonore anglais.

Les textes ne sont pas mal du
tout: coup d'oeil ironique sur la 
religion, lutte quotidienne dans

la rue, délire de la danse, pluie
qui tombe sur l'âme. Tout ça est
très bien tourné, tout ça transcen-
de allègrement les racines. Même
certaines saveurs gospel viennent
doucement exciter le tympan, no-
tamment sur un superbe chant a 
cappella, dans As ret Untitled. 
Sans titre, mais non sans charis-
me.

La voix de Trent D'Arby et cet-
te production inhabituelle font
de ce premier microsillon sur Co-
lumbia une très heureuse décou-
verte. Pas de doute là-dessus, avec
une personnalité comme la sien-
ne, Trent D'Arby a un brillant
avenir devant lui.

Terence Trent D'Arby, INTRODUCING THE
HARDLINE ACCORDING TO TERENCE TRENT
DARBY. Columbia FC 40964 + cassette • dis-
que compact.

Dubois: le coeur à coeur... 
SUITE DE LA PAGE J1

peu changé. Il y a surtout ce re-
cours aux ordinateurs, lesquels
lui ont permis de soigner les o r
chestrations de son nouvel al-
bum, Dubois. Il en parlera
beaucoup, comme d'une révéla-
tion, une transformation.

Il avait en aversion celte nou-
velle technologie. « l'étais très
paranoïaque à l'idée d'avoir un
disque qui sonne très synthéti-
que. J'ai horreur de ça. l'ai tou-
jours pensé que l'électronique
amenait Une perte de profon-
deur, de simplicité.

« C'est l'inverse que j'ai obte-
nu, l'ai pu souligner les senti-
ments, amener mes tripes au so-
leil, être plus attentif au niveau
littéraire.

« Autrefois, quand on se ser-
vait des instruments électri-
ques, on donnait plus de cou-
leur physique, quitte à mettre
en arrière la qualité mélodique.
On mettait plus de trouvailles
musicales. »

Une bonne mélodie, des pa-
roles qui ont du sens, telle est la 
recette de Claude Dubois pour
l'écriture d'une chanson. Le
reste est affaire d'orchestration.
Et cette fois-ci, Il a beaucoup
travaillé les arrangements, il a 
tout bien préparé avant d'en-
trer en studio pour le mixage
en compagnie des musiciens. Et
pour bien faire, il s'est payé
l'un des meilleurs techniciens
du son, Paul Northfield (Pink
Floyd, Gentle Giant).

Deux chansons déjà enten-
dues sont au menu, Beau
client, qui ouvrait le dernier
spectacle de Dubois, et dont il a 
refait les arrangements. Et le
très vieux poème de Rutebeuf,
mis en musique par Léo Ferré,
« le dernier survivant d'une
race, d'une génération de gran-
de poésie », dira Dubois.

Il s'est permis des retouches
mélodiques pour personnaliser
son interprétation, et a rais en

musique un autre très beau
poème. Le VAIsseau d'or 
d'Emile Nelligan.

Ce bum de Dubois...
Tendre balladin. tel m'appa-

rait ce « bum » de Dubois, plus
poète que voyou comme il le
laisse entendre dans la dernière
chanson de son disque, Comme 
un voyou. Question d'image,
d'impression, laisse-t-il enten-
dre. Satisfait de ses nouvelles
chansons, il laisse le soin au
reste du monde de décider si
c'est bon.

Et c'est un bon disque, très
humain, riche dans les senti-
ments et dans les arrange-
ments. Beaucoup de fioritures
musicales et de vérités, bien di-
tes, crûment. Diversité musica-
le. Et un Dubois qui parle
même du Bon Dieu.

Toujours le même, avec cette
voix qui lui a mérité d'être pro-
clammé en 1986 interprète
masculin de l'année au Québec,
Dubois annonce un change-
ment avec son Dubois. « Il n'y
a plus d'insoumis », chante-t-il.
Un peu de chagrin, de nostal-
gie; beaucoup d'amour, de sen-
sibilité, de recherche, de pro-
fondeur.

Un Vaisseau d'or, pour som-
brer dans l'abîme du rêve. Un
Appel au secours côté coeur.
Une choriste pas ordinaire,
Martine Saint-Clair, des cuivres
et des guitares qui scintillent.

Claude Dubois ouvre un nou-
veau chapitre, recommence à 
vivre « un jour à la fois » com-
me il dit dans la chanson d'ou-
verture de l'album, Chapitre. 
« l'ai bien pris ma leçon », com-
mence-t-il. Lancée par la péta-
rade d'une moto, la chanson ra-
conte que « le bonheur n'exis-
tait pas ». ' 

Beau client parle de rêve in-
terdit, de désespoir, d'un mon-
de de pantins. Plutôt triste cette
ballade. Et un cri est lâché, « au
secoursI ». C'est l'amour impos-

sible, insensé, sécurisé. Beau-
coup d'attaques musicales.

Une courte chanson sur ryth-
me brésilien. Douce ballade.
Air rêveur. Et on revient sur
terre avec Ti-Loup. Dubois ra-
conte au vieux Gaspésien com-
me le monde a changé. Reflet
de musique country.

Le vaisseau d'or, voix et syn-
thétiseur, poésie d'abord.

Très présente, la voix de Mar-
tine Saint-Clair lance bien la
première chanson de la deuxiè-
me face. Tu peux pas est un peu
le pendant de Beau client. C'est
la négation du « fais pas ça ».

D'attaque moins rythmée,
démarrant au piano, Lettre à 
l'univers me laisse désarmé et
ramène à la poésie de Nelligan.

Rutebeuf, on connaît bien.
C'est sur le même ton que Du-
bois poursuit son... voyage inté-
rieur. Car tout respire le témoi-
gnage, le coeur à coeur, au fil
des chansons. Exorcisme ? Du-
bois le laisse un peu entendre,
quand il nous dit avoir vécu,
parfois deux ans plus tard, des
malheurs imaginés dans ses
chansons. Cette fois, il parle au
passé.

Belles images d'un monde
tout simple, celui de Maison sur 
la planète avec des expressions
imagées comme : « Des artisans
qui tissent la pierre et le ci-
ment... La roue de la brouette
bavardent dans le jardin ». Une
chanson qui exprime plus par
ce qu'elle dit que par la musi-
que.

Et l'album se termine sur un
message à retenir de l'auteur-
chanteur-vedette : « Tu m'vois
dans ta tète/Tu t'fais des idées-
/ T u m'vois en v o y o u / T u
m'sens dans ton coeur ». La
voix est plus chantée, le rythme
plus enlevant, mais le texte ja-
mais négligé. Conclusion, un
Dubois à son meilleur.

Claude Dubois, DUBOIS Pingouin, Groupe
de Musique Trans-Canada. PN 108.

QUE LA FÊTE COMMENCE

Le film historique réhabilité par Bertrand Tavernier 
L U C
P E R R E A U L T

Lg époque : le
début du

18e siècle. Philippe
d'Orléans (Philip-
pe Noiret), le Ré-
gent, règne sur la
France. Il a pour
conseiller un être

plutôt tourbe et arriviste, l'abbé
Dubois ( lean Rochefort ). Ce der-
nier l'entraîne dans des orgies qui
le détournent de son libéralisme
inné et qui ne font qu'accroître
son sentiment de solitude. Mais
déjà les signes avant-coureurs de
la Révolution s'amoncellent.

Avec ce film complètement à 
contre-courant des modes, Ber-
trand Tavernier réhabilitait en
1974 l'histoire comme genre ciné-
matographique dans le cinéma
français. Pour y parvenir, il avait
tiré des oubliettes où la Nouvelle
Vague les avait relégués les deux
«vieux» scénaristes lean Auren-
che et Pierre Bost. Leur film est
rempli d'inventions, emporté par
un rythme qui ne faiblit jamais,
dominé par Noiret d'une stature
imposante dans le rôle du régent.
Réflexion sur le libertinage, la so-
litude, le pouvoir, Que la fête 
commence reste un film toujours

actuel qu'on ne lasse pas de re-
voir.

* * * * QUE LA FETE COMMENCE, de Bertrand
Tavtmier. France, 1974. Int.- Philippe Noiret.
Jean Rochefort, Jean-Pierre Mariette, Christi-
ne Pascal, Alfred Adam. Marina Vlady. Cou-
leur. 2 h. Licorne Video.

L'Irlandais Neil Jordan aime les
contes de fées. Il en avait fait la
preuve dans son film précédent,
La compagnie des loups, un su-
perbe récit fantastique récem-
ment lancé en vidéocassette.
Mona Lisa s'ouvre (et s'achève)
sur la voix de Nat King Cole et
cette vieille chanson mélancoli-
que des années cinquante. Le
thème du film est évidemment le
bonheur. George pense l'avoir
trouvé en la personne de Simone,
une femme aussi énigmatique
que la Mona Lisa de Leonardo.
Mais le bonheur, comme il le
constate dans le dernier plan du
film, vient toujours d'une autre
façon que celle qu'on avait prévu.

* * * MONA USA (v.f. de Mona Usa), de Mail
Jordan. G.-B., 1986. Int.: Cathy Tyson, Robbie
Coltrane, Michael Caine. Couleur. 1h46. HBO
VideoCinema Plus Video.

LE PALMARÈS*
1. L'arme fatal* ( 1 )

2. Star Trek IV (3 )

3. Académie de police IV (2 )

4. Bras de fer (7)

5. Who's that glrt(-)

6. rlany and trta Hendersons (•)

7. Project X (5)

I . La honte de la jungle (-)

9. Malone(-)

10. Crocodile Dundee <-)

* Cette Hate eat établie avec la collabora-
tion du Club international video iilm. * * 
Classement précèdent.

MONA USA
Un conte de fées 
• E n sortant de prison où il a poi-
reauté sept ans à la place de son
patron, George (Bob Hoskins)
voit lu porte de son ex-femme se
refermer sur lui sans qu'il ait pu
parler à sa fille. Un emploi de
chauffeur, gracieuseté de son pa-
tron reconnaissant, le met en pré- '
sence de Simone (Cathy Tyson),
une call-girl de luxe qu'il trimba-
le d'hôtels en appartements chics.
Homme bourru, au physique peu
avantageux, George s'amourache
de Simone. Mais après avoir réus-
si à retrouver pour elle sa jeune
amie droguée, il se rend compte
que le baiser de la princesse ne
pourra jamais transformer le cra-
paud qu'il est en prince char-
mant.

CHIVY CHASE
Un grand comique 
• L e comique américain Chevy
Chase s'est hissé depuis quelques
années au rang des quatre ou cinq
grands comiques du cinéma
américain, le l'avais découvert
dans National Lampoon's Vaca-
tion. On a pu le revoir cette an-
née dans Three Amigos aux côtés
de deux autres comiques mon-
tants, Steve Martin et Martin
Short. On l'ignore peut-être mais,
comme plusieurs de ses pairs,
Chevy Chase a fait ses premières
armes à la télévision au sein de la
célèbre émission Saturday Night 
Live. Entre octobre I97S et octo-
bre 1976, Chase était un régulier
de cette émission. Après cette
date, on l'a revu épisodiquement
comme invité. Les sketches qui le
mettent en vedette sur cet hom-
mage proviennent justement
d'extraits de Saturday Night Live 
datant de 1975. 1976, 1978 et
1980.

Il arrive par le fond de la scène
en trébuchant à tous les deux pas
après avoir juré qu'on ne l'y re-
prendrait plus dans cette entrée
qu'il a rendue célèbre. On le voit
ensuite en lecteur de télejoumal

Live! From tortaiar, It's
Tin But of Cwcdy—iBâtBrtPS
T H E B E S T M 
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changeant sa voix à l'occasion.
Mais les numéros qu'il affection-
ne le plus le montrent en train de
parodier l'ancien président Ge-
rald Ford, celui qui avait la répu-
tation de tomber souvent. Il de-

•

vient carrément génial dans le
rôle du psychiatre raciste faisant
passer le fameux test des associa-
tions à Richard Pryor (qui postu- -
le un emploi ).

Chevy Chase n'a probablement
pas encore atteint le sommet de
son art comique. Mais on peut
vanter l'aisance avec lequel il se
met dans la peau de ses personna-
ges. Il a le potentiel pour aller
très loin.

* * * THE BEST OF CHEVY CHASE, de Dave
Wilson. É.-U., 1987. Int.: Chevy Chassa, Ri-
chard Pryor, John Belushi, Bill Murray, Dan
Aykrovd, Jane Curt in. Gilda Radner, Candice
Bergen, Jill Clayburgh, Ron Nessen, Richard
Pryor. Couleur. Approx. 60 min. Lorimar
Home Video.

Nos cotes
• Navet. Inutile de se déplacer au
vidéoclub.
* Moche. Emprunter la cooie à t*>
rigueur.
** Intéressant mais pas un chef-
d'oeuvre.
* * * Remarquable. Se laive vo'
avec plaisir.

Extraordinaire. A louer
sans réserve.
* * * * * Chef-d'oeuvre. Courir au
DIUS vite acheter la cooie !

LES NOUVEAUTES
ANIMATION
Battle for Moon Station
Lock* the Superpower
Lollipop Dragon
La Saga Gobotron
ARTS MARTIAUX
Cobra VS Ninja
Thundering Nin|e
ACTION
Amazing Grace and Chuck
Code Name : Zebra
Glory Years
AVENTURE ET ACTION
Cap eur I ts etollea
Oceans en flamme
Mines of Kilimanjaro
Mleajon Kill
COMEDIE
Association da malfaiteurs
Bill Cosby : 49
DICKKJ noon
Or. Otto and the Riddle ot
ttl# Gloom Bcatm

Ernest Film Featival
Flic Académie
Hay Vara I It's My Family Album
Last Resort
La poursuite pitoyable
DRAME
Le dernier verdict
Enfer dos Mandingos
EDUCATIF
How to Succeed in a Home
Woman in Business & Co.
EROTIQUE
Outrageous Strip Revue
HORREUR
Blood Rage
Evil Town
MUSICAL
King of Friday Night
SUSPENSE
Last Innocent Man
WESTERN
Beyond the Law
Quick and the Dead
Rough Justice
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e t 5 c r e v e t t e s 1 1 ™ »

1 2 " *
1 2 ™

12 s c a m p i s

S t e a k d e 8 o n c e s
e t 6 s c a m p i s
incluant comptoir de salades, riz
et pomme de terre
NE TARDEZ PAS A RÉSERVE* POU* 

VOS RECEPTIONS DES FÊTES 

1 r»o, 4» réduction sur plilt s Is csrti
U 7t> mi pretentitiori J. csttr snnonct

Offre ulaWe |u$qu'au 31 décembre 1387

187S.St4.9iis (coie Wsjtt LABI i B i rd )
patÉ - |iUca)jatt tltH M CrtfH KOftèfî

f t r s B o a a s t i - R i i t n a t r M N t 744-3866]
BIENVENUE

À NOTRE FEST IVAL
DE LANGOUSTINES

incluant
poiaqn où
sal.irlp Cesar

1 2 9 5 $

T A B L E D * H Ô T E
T O U S L E S S O I R S

E X P O S I T I O N
Pauline Paquin au premier plancher et

Petits Format de Noël au second plancher
se poursuivra jusqu'au 1er décembre

GALERIE
DART B e a u c h a m p J o n c a s

1541, rue Sherbrooke ouest (coin Sherbrooke et G u y ) Tél.: (514) 932-5214

EXPOSITION 1

Présentation du livre de Louis aVuene
5 2 COULEURS DU QUÉBEC... CINQUANTE-DEUX PEINTRES

Peintres Ôi il 9 4 * » figurant àwt le livre exposeront les oeuvres rôœma» tt y lerorrt prêtants.• • • 
Tableaux exceptionnels de PETITS FORMATS de tous les peNne de ft galerie.

V o m l s s a g e le d i m a n c h e 8 d é c e m b r e 1987 à 13 h.
L'exposition continuera jusqu'à Nool

u U a i s o n ' d t ' e A r à 6 t - 9 2 a u t e n t
742, boul. Décarie, Sairrt-Laurerrt (famé le M O Tél. : 744-8683

« 1
VOUS INVITE A SON EXPOSITION ANNUELLE

QUI SE TIENDRA AU
R A M A D A I N N

d u 6 6 0 0 , e h . C ô t e - d e - L i e s s e , S a i n t - L a u r e n t
les 28 et 29 novembre 1987 au Selon Richelieu (S14) 342-2262

H L b t H V F. / O I S M A I N 1 L N A N I
P O U R l A l>l M I O D E D E S F E T I S 

rACiiiTrr. poun c.nouct s 
I i r r ru r . împloto

i t if "it it it iki^'icititikif'tr 

t T O U S L E S D I M A N C H E S , *
N O U S S O M M E S F I E R S

D E V O U S O F F R I R

L E B R U N C H
D U

D I M A N C H E î 
L E P L U S C O M P L E T E T ï 
L E P L U S A L L É C H A N T j f

À M O N T R É A L ) f

BUFFET DE 713 ÉLÉMENTS ï 
• 10 plats chauds
• Rosbif de Chicago
• Comptoir de desserts

C O R R E C T I O N
Une erreur s'est glissée é la page 196 du livre «52 Couleurs du Québec
cinquante-deux peintres de Louis Bruens.» Il s'agit de la table des prix de:

ALAN RICHARDSON
La table doit *e lire comme suit 

Formats: 1 M 0 1987
1 0 " X 1 2 " 230$ 3CO«
1 0 " x 2 0 " — 4«>$
1 2 " x 1 8 " 320$ 440$
1 6 " X 2 0 " 410$ 560$
2 0 " x 2 4 " sW0$ 750$

U s Éditions La Paient prisants set profond*! excuses i l'artiste. Alan Rlchardaon. 

TOUS LES DIMANCHES
ENTRE 1 1 H ET 1 4H 30

ADULTES: 12**
ENFANTS DE MOINS

DE 12 ANS: 41»»

» 7 3 1 - 7 7 7 1 i

* DÉCARIE ET JEAN-TALON £
^ i t i f à à A ' A ' A A A A A W 

R E S T A U R A N T S

SPÉCIAL DE Thé ou café
U SEMAINE QQQ*

1 1 > »raraMss*«srja.as,
•taSMssrastl affases " " " a s i 

Isasti^ssaitsasaaxasaaaiat^aUsss^
LIVRAISON QRATUUE 

au P l a t e a u M o n t - R o y a l
•494429 8 4 9 - 4 * 4 6

4 2 5 0 , S t - D e n i s
k (angle Rachel)

Cuisine RUtmnomlquc Italienne 1

FERMÉ LE DIMANCHE
2 1 0 0 . ooul . L e Corbus ler , L a v a l , \\9 

Que. Tél.: 687-6S12

f ^ ^ C h e r s am is ,
L e d i m a n c h e 2 9 et le l u n d i 30 n o v e m b r e

1 9 8 7 , n o t r e é tab l i s semen t cé lébre ra o f f i c i e l l emen t
s o n 1 6 e a n n i v e r s a i r e . P o u r v o u s r e m e r c i e r d ' a v o i r
c o n t r i b u é a u succès sans cesse c ro issan t d u J o l i

l o u l i n à d e v e n i r le m e i l l e u r r e s t a u r a n t e n v i l le p o u r
r, n o u s v o u s s e r v i r o n s u n v e r r e d e c h a m p a g n e a v e c

Ne manquez pea cette occasion. 

Y les f ru i ts d e m e
j v o t r e desser t .

f ^ ^ C h e r s am is ,
L e d i m a n c h e 2 9 et le l u n d i 30 n o v e m b r e

1 9 8 7 , n o t r e é tab l i s semen t cé lébre ra o f f i c i e l l emen t
s o n 1 6 e a n n i v e r s a i r e . P o u r v o u s r e m e r c i e r d ' a v o i r
c o n t r i b u é a u succès sans cesse c ro issan t d u J o l i

l o u l i n à d e v e n i r le m e i l l e u r r e s t a u r a n t e n v i l le p o u r
r, n o u s v o u s s e r v i r o n s u n v e r r e d e c h a m p a g n e a v e c

Ne manquez pea cette occasion. 

5 7 8 0 , r u e S I I I R B K O O K I . I S I
R é s e r v a t i o n s : 2 5 4 - 2 1 2 5

-

436. PLACE
JACQUES-CARTIER
VIEUX MONTREAL

HESEriVATIONS
8 6 1 1 3 8 6

curaloa pour toa vaux... poor la
Uju .JXIrinn - l i a .
ifTs» eTUUiiPMi rnoorneT...

1 8 ™
JEUDI ET VENDREDI SOIR
G R A N D E P A R T I E D ' H U I T R E

Une «SURPRISE» dimanche
LE BRUNCH MUSICAL e OS

ésaMasaJ Isf pvpers.
avec PAUL è l'accordèoii

'enez déguster nos menus, dégustation 
de coquillages (huîtres, moules, palour-
des, crevettes, bigorneaux, etc.) 
Tous les soirs, super-table m en t 
d'hôte è partir de f ~

STATIONNEMENT FACILE
)Tsas»»jaB»irssar»«ta1iaarw»jrtx3teFHej.

S U R F & T U R F

ET C O M B O P O U L E T
2 e P E R S O N N E — M O I T I É P R I X
Nos propres crevettes juteuses sur un
lit de riz-maison, deux grosses cotes
au miel et Va de poulet B.B.Q, servis
avec notre sauce spéciale, une salade
de choux c rémeuee et choix d e
pomme de terre, pain et beurre.

7 4 0 6 . 9 boul. Gouin 
( 2 b l o c s è l ' es t d e S t - J e a n )

624-0121

7500 Victoria
( e t D e la S a v a n e )

739-3317

SPÉCIAL DU

L U N D I S O I R

C Ô T E S D E B O E U F

À VOLONTÉ —8,99$

$ 1 2 9 5

l a * » I * * * * * * *

t u V R A I » , 

t

J

M e n u r é g i o n a l d u B e a u j o l a i s
Vous êtes conviés à déguster les mets de la région
du Beaujolais, arrosés bien sûr de Beaujolais nouveau*,
le midi et le soir, du 20 novembre au 4 décembre 1987.
Réservez dès maintenant, les places sont convoitées.
• E n boutei l le: a u coût d e la S . A . Q . p lua 5 S.

En collaboration avec l'Union intcr-professionnelle des vins du Beaujolais (U.I.P.V.)

L E C O N C O U R S
Visitez l a r é g i o n d u B e a u j o l a i s

K O *

1 D E S A V O Y A G E S POUR4DEUX
A U C H Â T E A U D E L A C H A I Z E
A u p r i n t e m p s 1 9 8 8 . A i r F r a n c e t rans -
por tera , dans, la région d u Beaujolais,
les g a g n a n t s q u i seront chois is p a r m i
les 5 0 inv i tés de La Presse et de C K A C .
lors d 'un b r u n c h a u S h e r a t o n L a v a l ,
le 6 d é c e m b r e !

Obtenez tous les dé ta i ls d u concours
à c o m p t e r d u 14 n o v e m b r e d a n s
L a Presse, o u à CKAC. ou encore:
— a u 6 8 7 - 2 4 4 0 . S h e r a t o n L a v a l
— a u 6 5 1 - 6 5 1 0 . Shera ton L e S t - L a u r e n t

L a P r e s s e

C K A c 2 7 3

i i y e u »
JSS» sW ,f* a.'

« • 4.a - - I

A I R F R A N C E

sV* *J
V S S i

S h e r a t o n L a v a l I ^ S t - L a u r e n t
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